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RREESSUUMMEE  

La présente étude examine le choix d’une ou des politique (e) pour profiter du dividende démographique en 

République Centrafricaine (RCA). Cette étude utilise le modèle demdiv pour faire des projections. Le modèle 

permet de faire des analyses prévisionnelles  qui pourront guider les décideurs dans l’adoption des choix de 

politiques multisectorielles pour la période de 2010-2050.  

Les résultats montrent que la réalisation du dividende démographique passe par la mise en œuvre des politiques 

sectorielles basées sur plusieurs scénarii  réalisables dans les domaines de l’éducation, l’économie, et la santé, qui 

impactent les dynamismes démographique et économique du pays. Cependant pour espérer profiter du dividende 

démographique, il est donc impératif pour l’Etat de mettre en place  des politiques propices à une modification de 

structure par âge en vue de réduire le taux de dépendance qui serait inférieur au seuil fixé par les Nations Unies.  

 

IINNTTRROODDUUCCTTIIOONN  GGÉÉNNÉÉRRAALLEE  

L’Afrique est pour beaucoup d’observateurs, le continent du futur si l’on considère la jeunesse, la dynamique de sa 

population ainsi que la vitalité de sa croissance économique. Aujourd’hui plus de 60 % de la population africaine à 

moins de 25 ans. Si ces jeunes sont bien formés et en bonne santé, ils constituent une force de travail considérable 

pour relever les défis du continent en matière de développement durable (BM 2016). Pourtant, plus qu’ailleurs, ils 

sont synonymes de vulnérabilité : en proie à de multiples sources d’instrumentalisation (IPPF 2012) pouvant 

générer instabilité et insécurité. Un intérêt particulier doit leur être porté compte tenu de leur vulnérabilité non 

seulement économique mais aussi sociale (Sawadogo et al. 2012).  

En effet, les XXVIIIe et XXIVe sessions ordinaires de l’Assemblée de l’Union Africaine, (UA)  respectivement 

celles de janvier et juillet 2017 étaient essentiellement consacrées eux, sur la thématique suivante : « Tirer pleinement 

profit du dividende démographique en investissant dans la jeunesse ». Au cours de ces sessions, les dirigeants Africains et les 

partenaires techniques et financiers de l’UA se sont penchés sur la question et de voir comment ils peuvent à travers 

une initiative continentale accélérer le processus du dividende démographique. Plusieurs décisions et engagements 

ont été pris à cet effet. Le Directeur Exécutif de l’Agence du Nouveau Partenariat pour le développement de 

l’Afrique (NEPAD) avait déclaré ceci : « Le dividende démographique constitue une fenêtre d’opportunité en Afrique qu’il 

faut capitaliser. Le moment est venu, prenons les décisions et les actions stratégiques requises pour tirer profit du dividende 

démographique grâce à des investissements accrus et à la mise en œuvre des politiques…», (UA 2017).  

Il est important de relever cette volonté manifeste des dirigeants africains de vouloir mettre les jeunes au cœur de 

leur politique en mettant tout en œuvre pour la capture du dividende démographique. Pour sa part, le Chef de 

l’Etat centrafricain a évoqué l’une des dimensions importantes du dividende démographique serait la 

professionnalisation du système éducatif qui selon a des retombées en termes d’emplois. Par ailleurs,  il estime que 

faciliter l’accès aux soins de santé et aux médicaments permettra d’améliorer les conditions de vie des populations, 

particulièrement les pauvres (UA 2017).  



Au vu de ce qui précède, en dépit de l’engouement des dirigeants africains autour de la problématique sur le 

dividende démographique, la question de savoir quelle (s) est ou sont les politiques à mettre en place pour profiter 

du dividende démographique en Afrique et plus particulièrement en RCA mériterait  d’être posée. 

CCOONNTTEEXXTTEE  EETT  JJUUSSTTIIFFIICCAATTIIOONN  

La RCA, pays enclavé d’Afrique centrale recensant environ 4,9 millions d’habitants, selon la Division de la 

population des Nations Unies (BM 2016), avec un taux d’accroissement naturel estimé à 2,0 % et une densité 

moyenne de 7,9 habitants au km². Cette population est constituée majoritairement de jeunes : les moins de 15 ans 

représentent 39 % de la population, tandis que les tranches d’âges 15-64 et les 65 ans et + représentent 

respectivement 57 % et 4 % de la population (CEA 2016 ; BM 2016). 

Selon les données de MICS4, une centrafricaine a en moyenne 6,2 enfants et la prévalence contraceptive moderne à 

9%, celle de contraceptive traditionnelle à 6% (ICASEES 2014). Le taux de fécondité des adolescentes est estimé à 

229‰ en 2010 selon les mêmes sources, ce qui dépasse largement celui du Cameroun estimé à 119‰ en 2014 (BM 

2016). Cette persistance d’une fécondité élevée révèle une entrée en activité sexuelle précoce des adolescentes et 

une maternité précoce des femmes surtout chez les jeunes, notamment en milieu rural. La population centrafricaine 

vit essentiellement en zone rurale (60%). 

En matière d’éducation, selon  les  données statistiques  de l’UNESCO, le taux d’alphabétisation des centrafricains 

âgés de 15 à 24 ans était de 36,4 % en 2015 dont 48,9 % chez les hommes et 27,0 % chez les femmes. Le ratio  net 

de scolarisation secondaire était estimé à 13,6 % en 2012. Les filles sont nettement désavantagées par rapport aux 

garçons, dont le taux net de scolarisation secondaire était de 17,93 % en 2012 soit près du double de celui des filles 

qui était de 9,34 % (UNESCO 2012). L’indice de parité entre les sexes est de 0,87 pour le primaire et de 0,67 

pour le secondaire. En outre, près de 30% des enfants en âge de fréquenter le primaire n’ont jamais été scolarisés 

(ICASEES 2010). 

Ce pays entame aujourd’hui un processus de redressement après s’être confronté à une série de crises 

sociopolitiques répétitives, ayant des conséquences non négligeables sur son développement économique mais aussi 

sur les conditions sociales de ses populations. La reprise économique est plus lente qu’escomptée. Ce qui n’a pas 

jouer en faveur des indicateurs socioéconomiques comme il en ressort du rapport d’évaluation finale des Objectifs 

du Millénaire pour le Développement (OMD) établi conjointement par les autorités centrafricaines et le Système 

des Nations Unies en RCA, (PNUD 2015 ; CEA 2017). A titre illustratif, l’espérance de vie à la naissance est en 

recul depuis plusieurs années, dépassant à peine 49 ans chez les femmes et 46 chez les hommes : avec un écart entre 

l’espérance de vie marqué de 3,46 points en faveur de celle des femmes. Le taux de pauvreté est estimé à 70 % de 

la population (CEA 2017). 

Cependant, on pourrait applaudir  la remontée progressive de la croissance du produit intérieur brut (PIB) réel 

passée de 4,1 % en 2014, à 4,7 % en 2017 (BAD 2017), due en grande partie à l’amélioration de la situation 

sécuritaire et la mise en œuvre d’un plan d’investissement avec une forte contribution du secteur primaire qui 

occupe à lui seul la moitié du PIB avec 45,9% en 2014. Par ailleurs, la contribution du capital humain n’est pas 

minime.  

Selon les projections mondiales des Nations Unies, lorsque la fécondité commence à baisser, le nombre de 

naissances se stabilise ou décroît et la population active augmente. Cette augmentation a des effets sur la croissance 

économique, ce qui constitue un dividende démographique (UN 2017), qui n’est rien d’autres qu’une hausse de la 

productivité économique se produisant lorsque le nombre de personnes actives (15 à 64 ans) est supérieur à celui 

des personnes à charge (personnes dépendantes âgées de moins de 15 ans et 65 ans et +). Selon ces projections, au 

cours des (5) prochaines décennies, le plus grand atout de l’Afrique, mais également son talon d’achille potentiel 

sera sa population jeune et nombreuse. La capture du dividende démographique nécessite donc une mise en place 



de politiques, stratégies, programmes et projets appropriés afin de faire profiter ses retombées au pays qui 

l’amorce. Pour cela, les jeunes doivent être au cœur de ces réalisations (UA 2017). Car c’est bien à eux 

qu’incombent les principaux défis à relever. Il est à noter que si les avantages d’un dividende peuvent être 

importants, les gains ne sont ni automatiques ni garantis (Tenikue et al. 2018).  

Somme toute, la grande question que l’on se pose reste celle de savoir en quoi une baisse rapide de la fécondité 

pourrait avoir un impact notable sur la croissance économique en RCA ? Quelles en sont les conditions nécessaires 

pour y parvenir ? 

Cette communication se propose ainsi d’apporter des éléments de réponse à la question suivante:  

« Quelle(s) politique(s) au profit d’un dividende démographique en République Centrafricaine ». Elle  

vise à améliorer les connaissances et une meilleure prise en compte de la question du dividende 

démographique dans les stratégies/politiques en matière de population. De manière spécifique, elle vise à : 

(i) Faire une analyse prévisionnelle en matière de population (projection pour une période donnée) à travers 

différents scénarii ; 

(ii) Proposer quelques stratégies/politiques relatives aux scénarii ; 

RREEVVUUEE  DDEE  LLAA  LLIITTTTÉÉRRAATTUURREE  

 Travaux empiriques sur le dividende démographique  

Le dividende démographique a fait l’objet de nombreuses analyses empiriques le plus souvent appliquées aux Pays 

en développement (PED). Cette problématique est  née de la relation entre population et développement (Garenne 

2016), initialement remise à la mode par un groupe de chercheurs de l'université Harvard aux Etats-Unis à propos 

de l'Afrique subsaharienne (Coale & Hoover 19581). Selon ces chercheurs, ce continent est en retard en ce qui 

concerne la maîtrise de la fécondité et connaît les plus fortes croissances démographiques et les plus faibles niveaux 

de revenus par habitant, etc. Ainsi donc, leur préoccupation était de savoir si une baisse rapide de la fécondité 

pourrait avoir un impact notable sur la croissance économique ? 

Des travaux récents dans ce domaine, on peut retenir ceux de Bloom et al. (2007) qui semblent constituer une 

référence  selon Ada (2015). Dans leur article intitulé « Fertility, Female Labor Force Participation and the 

Demographic Dividend », ces auteurs ont conclus à un effet négatif du taux de fécondité sur l’offre de travail des 

femmes qui est plus important dans la tranche d’âge de 20-39 ans mais qui s’étend aussi à tous les âges. Ils terminent 

l’étude par une simulation de l’impact de la baisse de la fécondité sur la croissance du revenu par tête en Corée du 

Sud (la fécondité de ce pays est passée de 5,6 à 1,2 enfants par femme entre 1962 et 2002).  

S’inscrivant dans le cadre du débat concernant le lien entre croissance économique et démographique, Bloom et al 

(1999) ont montré que la croissance de la population a un effet sur la croissance économique mais cet effet reste peu 

significatif, comparé à ceux de l’espérance de vie et aux changements dans la structure de la population. Ces 

conclusions sont basées sur une analyse empirique des données sur les pays asiatiques et africains de 1965 à 1990. 

Les auteurs utilisent un modèle de croissance endogène en intégrant des variables démographiques telles que 

l’espérance de vie à la naissance, les taux de croissance de la population, le taux de croissance de la population 

potentiellement active, la part initiale de la population potentiellement active. Ils montrent ainsi que la baisse de la 

fécondité et du ratio de dépendance ont un impact positif sur la croissance économique. Toutefois, cet effet n’est 

pas automatique puisqu’il dépend de la qualité des institutions et de la capacité de l’économie à accumuler du 

capital physique et humain mais aussi d’absorber la population potentiellement active dans l’emploi productif. C’est 

                                                      
1 Coale A.J., Hoover E.M. (1958), Population growth and economic development in low-in-come countries. Princeton : 

Princeton University Press, cite par Guarenne (2016)  



ce qui explique que le dividende a été plus bénéfique dans les pays d’Asie de l’Est et du Sud Est qu’en Amérique 

Latine. 

 Modèle asiatique, un exemple à suivre  

A la suite de la précédente réflexion, de nombreux travaux de recherches se sont penchés ces dernières années sur 

la problématique, toujours d’actualité, en tentant d’y apporter quelques éléments de réponses en s’inspirant du 

modèle asiatique.  Un tour d’horizon sur la question montre que les résultats des travaux effectués jusque là 

convergent tous vers une reconnaissance de l’exploit du dividende démographique dans le décollage des pays 

émergents d’Asie.  

De nombreux auteurs, se basant sur l’hypothèse de cause à effet, estiment que si les mêmes scénarii asiatiques se 

reproduisent en Afrique avec son grand potentiel  et la dynamique de sa population, cela reproduira certainement 

les mêmes effets. Néanmoins, ils sont tous unanimes sur le fait que le maintien d’une forte fécondité sur une longue 

période exclut le développement économique et social dans des délais satisfaisants (Ashford 2007 ; PPD ARO 

2010 ; Maddison 2010 ; Ada 2015 ; Basu et al. 2015 ; Garenne 2016 ; Vimal et al. 2016 ; Tenikue et al. 2018). 

Pour les experts de Partners in Population and Development Africa Regional Office (PPD ARO), à l’instar des pays 

asiatiques, le dividende démographique serait une panacée pour les pays africains de sortir du cercle vicieux de la 

pauvreté (PPD ARO, 2010). En emboitant les pas à leurs collègues du PPD ARO, les chercheurs du réseau 

Francophones Network (FRANET), ont quant à eux suggéré que chaque pays devrait se doter de moyens 

nécessaires pour la production du dividende démographique, car les pays ne bénéficient pas tous de mêmes 

opportunités et que cela se fait de manière séquentielle (Tenikue et al. 2018).  

Sans surprise, l’on retiendra que tous ces travaux ont mis en évidence l’impact très capital du dividende 

démographique dans les réalisations économiques extraordinaires des pays émergents d’Asie, qualifiés encore des 

« Tigres Asiatiques », en occurrence les pays tels que : Corée du Sud ; Taïwan ; Thaïlande ; Hong Kong et Singapour, 

etc. Ces pays sont rejoint plus tard par de nombreux autres Latino-Américains, ayant amorcé leur baisse de 

fécondité vers les années 1960-1970 (Guengant 2001 ; Bloom et al. 2002 ; Guengant 2017). Les Tigres asiatiques 

affichaient le même profil et les mêmes statuts démographiques que ceux de nombreux pays africains aujourd'hui. 

L’atout démographique survenu dans ces pays asiatiques est largement dû à la baisse de la mortalité et de la 

fécondité, créant ainsi une pyramide des âges favorable avec une proportion élevée de jeunes actifs par rapport au 

nombre de personnes dépendants, jeunes ou âgées (Bloom et al. 2000).  

Le bonus démographique s’est transformé en dividende démographique parce que la population en âge de travailler 

était éduquée, elle a pu trouver un emploi et mener une longue carrière productive avant de devenir à leur  tour 

âgée et dépendante. Les Tigres asiatiques ont su profiter du dividende démographique parce qu'ils ont investi 

massivement et longuement dans l'éducation et la planification familiale. Ils ont en outre mené les réformes et les 

initiatives économiques nécessaires et ont intégré avec succès les femmes dans le marché du travail.  

Sur ce, Bloom et al. (2002) et bien d’autres auteurs estiment que le dividende démographique n'est pas seulement 

subordonné aux taux de natalité, il exige également des politiques sociales et économiques, notamment l'ouverture 

au commerce, des marchés de l’emploi flexibles et des investissements dans le capital humain, y compris dans 

l'éducation et la santé publique. Plus d'un tiers de la croissance enregistrée entre 1965 et 1990 durant le « miracle 

économique » des pays de l'Asie de l'Est est le résultat des dividendes démographiques (Bloom et al. 2002 ; Ada 

2015 ; Basu et al. 2015 ; Garenne 2016). Ces pays sont désormais des pays émergents ayant des taux de fécondité 

faibles : leur expérience suggère une voie possible pour atteindre une croissance économique accélérée. Ils ont 

connu une accélération de la croissance économique, suite à une accélération de la transition démographique, 

résultant d’une chute rapide de la fécondité et de la mortalité (Bloom et al. 2000).  

 Lien entre croissance démographique et croissance économique 



Pour les tenants et aboutissants de cette théorie, croissance économique et croissance démographique ne font pas 

forcément bon ménage. En effet, selon Garenne (2016), les relations entre structure par âge et croissance 

économique sont donc complexes et peuvent même être inversées à certaines périodes. Cela  est dû à la relative 

indépendance entre les tendances démographiques et les dynamiques économiques.  

Sur le plan démographique, les tendances de la fécondité, les plus importantes pour le taux de dépendance, sont 

avant tout le produit des politiques de population et en particulier de la diffusion du planning familial, qui peuvent 

être assez indépendantes des paramètres économiques, puisque ces politiques sont en général financées par la 

communauté internationale. Or en RCA, on constate une persistance d’une fécondité élevée avec 6,2 enfants par 

femme, une faible prévalence contraceptive moderne qui est de 9% (MICS4 2010). On constate une réticence au 

planning familial assimilé à une limitation de naissance, perçue négativement par la population surtout celle en zone 

rurale (MICS4 2010). Comme dans nombreuses sociétés africaines, les enfants sont considérées comme de 

richesses. Pourtant il est démontré que le maintien d’une forte fécondité constitue un frein à l’épargne et un 

blocage au processus d’accumulation qui permet ensuite de la transformer en moyens de production (Guengant 

2011 ; AFD 2013 ; Garenne 2016). C’est une évidence que la maîtrise de la fécondité a toujours un impact positif 

au niveau des ménages. Moins il y a d’enfants dans une famille, plus le ménage sera aisé financièrement, en revenu 

par tête et en patrimoine. En conséquence, les enfants seront mieux nourris, soignés, éduqués, et plus ceux-ci 

seront productifs à la génération suivante (Guengant 2017). Ces mécanismes au niveau des ménages semblent plus 

importants, mais restent souvent peu étudiés. 

Sur le plan économique, des études ont montré que l’Afrique a l’opportunité aujourd’hui d’émerger 

économiquement en partie grâce à l’impulsion du dividende démographique. En créant des conditions favorables à 

l’épargne et l’investissement, le dividende pourrait donner un nouvel élan à la croissance, promouvoir l’innovation, 

offrir au continent un net avantage concurrentiel et lui permettre d’atteindre ses objectifs de développement.  Les 

facteurs de la croissance en Afrique sont avant tout les exportations de matière première (pétrole, gaz, minéraux), 

les investissements productifs venant de l’étranger, l’aide internationale et les transferts des travailleurs émigrés, 

ainsi que les transferts de technologie (techniques et organisationnels) qui permettent une meilleure efficacité. 

L’épargne nationale ne joue qu’un petit rôle dans la croissance économique en Afrique, en dehors de quelques pays 

particuliers comme l’Afrique du Sud (Garenne 2016).  

Une fois ces détails réglés, il ne reste qu’à remplir les conditions sine qu’à none pour la réalisation du dividende 

dont : la première sera celle de la maîtrise de la fécondité, si elle n’est pas encore amorcée ; la deuxième est celle 

de l’amélioration du capital humain qui améliorera à son tour le taux de dépendance. 

Toutefois, si le dividende démographique demeure un accélérateur de la croissance économique pouvant résulter 

des changements dans la structure par âge de la population dus à la baisse consécutive de la fécondité et de la 

mortalité, il n’y a pas de raison a priori empêchant la RCA d’y bénéficier pleinement.  

MMÉÉTTHHOODDOOLLOOGGIIEE  

 Sources des données 

Compte tenu des déficits des données, diverses sources de données seront utilisées. Il s’agit notamment des données 

institutionnelles : nationales (systèmes nationaux de statistiques) et internationales (Banque mondiale ; Division de 

la Population des Nations Unies ; Banque africaine de développement, etc.  

 Méthode d’analyses 

L’analyse de cette étude sera effectuée à partir d’une modélisation avec Demdiv qui consiste à faire des projections 

selon les scenarii de stratégies retenus. 



 Modélisation du dividende démographique avec DemDiv 

Le modèle DemDiv est un ensemble de modèle qui permet de : quantifier des politiques spécifiques pouvant aider 

un pays à atteindre un dividende démographique. Il sert également à démontrer que l’adoption des politiques 

multisectorielles est plus efficace au lieu de mettre l'accent sur un seul secteur. Aussi un dividende démographique 

exige des politiques en matière d’investissements économiques et de ressources humaines en plus des politiques 

démographiques (Scott Moreland et al. 2014). Pour cela, des projections seront faites avec certains indicateurs clés, 

afin de voir leur effet sur les changements démographiques et la croissance économique. La période de projection 

standard retenue pour cette étude est de 40 ans (2010-2050). 

QQUUEELLQQUUEESS  RRÉÉSSUULLTTAATTSS  PPRREELLEEMMIINNAAIIRREESS  

Démarche analytique  

Après exploration des données à travers différents indicateurs de développement, les projections sont sont faites à 

partir de quelques  indicateurs  retenus et implémentés dans le modèle DemDiv.  

 Pyramide des âges en RCA 

La pyramide des âges est le reflet de la persistance d’une forte fécondité observée en RCA. La population âgée de 0-

14 ans occupe une forte proportion dans la population totale (39%). Ce qui s’explique par une largesse de la base de 

la pyramide (cf. figure 1). Or, pour espérer enclencher le processus du dividende démographique dans un pays, le 

point de départ devrait être la structure par âge de la population et le nombre d’enfant à charge par rapport à la 

population plus âgée en âge de travailler. La diminution du nombre de naissance annuelle s’accompagne de la 

diminution de la jeune population dépendante par rapport à la population en âge de travailler. Lorsque le nombre 

de travailleurs augmentent et que le nombre de jeunes dépendants diminuent, cela créer l’ouverture de fenêtre 

d’opportunité qui favorise l’accélération de la croissance économique (voir figure 1) : c’est  le dividende 

démographique. 

Le « dividende démographique » est la situation d’une population dans laquelle la structure par âge est considérée 

comme favorable au développement économique.  

Figure 1 : Pyramide des âges en RCA par sexe et selon les groupes d’âges 

 

Source : World Bank data indicators 2010 

 Taux de dépendance démographique  



Toute population se compose de producteurs et de consommateurs, et donc une population où le rapport 

du nombre de consommateurs au nombre de producteurs est faible est avantagée par rapport à celle où ce 

rapport est élevé, car la production par consommateur sera plus élevée. L’indicateur de choix de cette 

structure par âge est le rapport de la population des moins de 15 ans et des 65 ans et plus (les inactifs) à la 

population des 15-64 ans (les actifs), appelé rapport de dépendance ou taux de dépendance 

démographique. 

Selon les données de la Banque mondiale 2016, taux de dépendance démographique en RCA serait de 

1,13, c’est à dire que 100 personnes d’âge actif (15-64 ans révolus) prennent en charge quotidiennement 

113 personnes des autres âges. Ce taux de dépendance n’est rien d’autre que le nombre de personnes 

inactives (-15 et 65ans) pour 100 personnes actives de 15-64 ans. Le taux de dépendance est projeté selon 

les 3 hypothèses de fécondité : faible, moyenne ou élevée. 

 Calcul Taux de dépendance  
                      

            
 

 Seuil du Taux de dépendance 
               

              
 *100=80% 

Enfin, si la fécondité baisse fortement, la RCA pourrait entrer dans sa fenêtre d’opportunité dès 2020 et 

ce jusqu’en 2035 (cf. figure 2).  

 Fenêtre d’opportunité 

La fenêtre d’opportunité est la phase intermédiaire (moment) propice à l’investissement. Pour voir 

s’ouvrir sa fenêtre d’opportunité, la RCA devrait observer un changement dans la structure par âge de la 

population se traduisant notamment par : moins de personnes à charge par rapport à la population en âge 

de travailler ; un taux de dépendance démographique inférieur à 80% et qui devrait baisser de manière 

continue au fil des années.  

Figure 2 : Fenêtre d’opportunité2 

                                                      
2 Cette simulation a été faite à partir des travaux des chercheurs du réseau pour le renforcement de la formation 

démographique en Afrique francophone (FraNet) sur le dividende démographique en Afrique. 



 

Quelques scénarii de stratégies  

Selon les données de la Banque mondiale, 39% de la population centrafricaine ont moins de 15 ans (BM 2016). 

Pour ce faire, il est indispensable pour l’Etat de mettre en place des politiques appropriées en matière d’éducation, 

de santé et d’emploi afin de leur garantir un meilleur avenir. Plusieurs scénarii futurs basés sur différentes 

contributions politiques pourraient être possibles. Ces scénarii ne seront pas l’apanage d’un secteur mais il s’agira 

des politiques multisectorielles et complémentaires. 

 Scénario basé sur l’Economie et l’Education 

Ce scénario prend en compte des variables politique économique et éducative uniquement. On observant sur la 

figure 5, on remarque il y a urgence. Pendant que le nombre des actifs augmentent, l’emploi ne rime pas avec. 

Beaucoup reste à faire dans ce sens.  Il est à noter que les conséquences des crises à répétition en RCA ont  aggravé  

les  problèmes  structurels  du  système  éducatif  notamment l’insuffisance de l’offre d’éducation et la faible qualité 

des enseignements, affaiblissant davantage le capital humain sur lequel doit s’appuyer le relèvement économique et 

social  du  pays.   

 

Figure 6 : Combinaison des politiques Economique et Educative 
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Source : World Bank data indicators 2010 
 

Ce domaine est capital dans la détermination à la longue de la qualité du capital humain (Bloom et al. 2017). Le 

maintien de taux de dépendance élevé peut rendre plus difficile l’amélioration du capital humain du pays ; De ce 

fait,  le dividende démographique devrait être axé sur une approche basée sur le développement inclusif tel que 

prôné par les ODD qui mettent un accent particulier sur le capital humain que constitue la jeunesse. 

 

 Scénario basée sur l’Economie, l’Education et la Planification familiale 

Ce scénario est la combinaison des politiques économiques et éducatives ajoutées à la planification familiale. La 

combinaison met en exergue le lien entre  politiques économique, éducative et planification familiale et l’emploi 

des actifs. Comme on peut le constater sur la figure 6, pendant que le nombre des actifs (la population de 15 et +) 

augmentent, l’emploi est quasiment stagnant et moindre. Cette situation devrait interpeller les autorités à mettre 

l’accent sur la création d’emplois aux populations actives afin de réduire la dépendance économique. Pour cela, 

l’Etat ou ses partenaires doivent davantage investir dans les formations professionnelles surtout encourager 

l’entreprenariat ce qui nécessite des compétences acquises : développer l’enseignement technique et professionnel 

et adapter l’enseignement professionnel au marché de l’emploi. 

 

Figure 6 : Emploi et  la population active (15 et 64 ans) en RCA de 2010-2050 

 
Source : World Bank data indicators 2010 

 

 Investir dans l’Education 

Un des éléments clés de cette politique reste l’Education. Pour prétendre a un quelconque bénéfice du dividende 

démographique, il est urgent pour l’Etat de mettre un accent sur la scolarité des enfants et particulièrement des 

filles. On retiendra de la déclaration du Chef de l’Etat lors des conférences de l’UA, à ce propos que la 

professionnalisation du secteur éducatif reste un impératif pour prétendre à un dividende en termes d’emploi. 

Toutefois dans les faits, beaucoup reste à faire, la figuren7  montre que le pourcentage des dépenses en éducation 

dans le primaire (PIB/tête) représente moins d’un milliard de dollars entre 2010-2025. Elles pourraient connaitre 

une amélioration d’ici à 2050 à condition que l’Etat y s’investisse davantage.  

 

Figure 7 : Evolution des dépenses en éducation dans le primaire (PIB/hbt) 
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Source : World Bank data indicators 2010 

 

 Investir dans la planification familiale 

La RCA est l’un des pays en Afrique avec une forte fécondité. Le taux de prévalence contraceptive reste minime et 

est de 15% pour toutes méthodes confondues (9% pour la méthode contraceptive moderne et 6% pour la méthode 

contraceptive traditionnelle), chez les femmes en union (MICS4 2010). Il est urgent pour ce pays, de mettre en 

place des politiques pour une meilleure planification familiale.  

Une planification familiale appropriée (à travers l’accès de tous les couples à l’information et aux services) est 

importante pour la santé des femmes et des enfants. Son adoption permet, de prévenir les grossesses précoces, 

tardives ou non désirées, de prolonger la période entre les naissances, etc.  

Le total des besoins non satisfaits en matière de contraception est simplement la somme du besoin non satisfait pour 

l’espacement et du besoin non satisfait pour la limitation. Dans l’ensemble, le total des besoins non satisfaits en 

matière de contraception s’établit à 27%, dont 20% pour l’espacement des naissances et 7% pour la limitation  des 

naissances (MICS4 2010). L’espacement des naissances est la prévention des grossesses non désirées.  

 

Figure 8 : Evolution de la prévalence contraceptive en RCA de 2010 à 2050 
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Source : World Bank data indicators 2010 

 

L’accroissement des investissements dans la PF permettra d’éviter les grossesses non désirées et entrainera la 

diminution du nombre de naissance par femme et transformera la structure par âge de la population. De 6,2% de 

l’ISF en 2010, on peut espérer atteindre un ISF d’au moins 4,2 enfants par femme d’ici 2050, si des mesures 

propices sont prises en faveur de la vulgarisation des informations et des services relatifs au planning familial, (cf. 

figures 9 et 10) Dans les faits, on remarque encore une réticence au planning familial dans le pays, assimilé à une 

limitation de naissance, perçue négativement par la population surtout celle en zone rurale (MICS4 2010). Car pour 

de nombreuses familles, les enfants sont considérées comme des richesses. Pourtant il est démontré que la maîtrise 

de la fécondité a toujours un impact positif au niveau des ménages. Moins il y a d’enfants dans une famille, plus le 

ménage sera aisé financièrement, en revenu par tête et en patrimoine (Guengant 2011 ; AFD 2013 ; Garenne 

2016). En conséquence, les enfants seront mieux nourris, soignés, éduqués, et plus ceux-ci seront productifs à la 

génération suivante (Guengant 2017). 

 

Figure 9 : Amélioration de l’ISF en RCA de 2010-2050 

 
Source : World Bank data indicators 2010 
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La PF permet également un allongement et une amélioration de l’espérance de vie des femmes, (figure 10). 

Figure 10 : Evolution de l’espérance de vie des femmes en RCA de 2010-2050 

 
Source : World Bank data indicators 2010 

DDIISSCCUUSSSSIIOONN  

Les résultats de cette étude ont permis de présenter une vue d’ensemble sur le dynamisme démographique en RCA 

et leur impact sur la croissance économique à travers des analyses situationnelle et prévisionnelle. 

Sans surprise, les analyses présument au niveau prévisionnel que si des politiques adéquates ne sont pas mise en 

œuvre d’ici 2035, on assistera à une « catastrophe démographique ». D’où l’intérêt de mise en œuvre de multiples 

politiques propices en matière de population et développement pour espérer la capture du dividende 

démographique. La réalisation du dividende exige des politiques en matière d’investissements économiques et de 

ressources humaines en plus des politiques démographiques (Scott Moreland et al. 2014). Pour cela plusieurs 

scénarii peuvent être envisagés, tous calqués sur une politique économique performante tenant compte : des 

investissements de la structure par âge ; de revenus par âge ; de l’emploi en fonction du PIB et de population 

active ; du capital humain et de la productivité, etc. Ces politiques peuvent avoir des conséquences sur la structure 

par âge. 

On ne peut donc ignorer que l’atout démographique survenu dans les pays asiatiques était dû largement à une baisse 

de la mortalité et de la fécondité, créant ainsi une pyramide des âges favorable avec une proportion élevée de jeunes 

actifs par rapport au nombre de personnes dépendants, jeunes ou âgées (Bloom et al. 2000 ; Ada 2015). Ils ont su 

transformer leur bonus démographique en dividende démographique quand la population en âge de travailler (15 et 

64 ans) était d’abord éduquée. Ensuite, elle a pu trouver un emploi et mener une longue carrière productive avant 

de devenir à leur tour population dépendante (14 et 65 ans et +).  

1. Scénario sur l’Education 

Il est démontré qu’il y a un cycle d’interrelation entre l'éducation et l'ISF : l’éducation affecte la fertilité à travers le 

retard de mariage et de fertilité qui à leur tour également affecte l’éducation (Bloom et al. 2017). Ceci dit pour que 
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la structure par âge en RCA puisse connaitre une transformation, il est impératif pour le gouvernement de mettre 

l’accent sur l’éducation pour tous. 

2. Scénario sur la combinaison de l’Education et la planification familiale 

Il s’agira ici de mettre un accent particulier sur la diffusion et l’accès aux services de planning familial. Cette 

politique est très bénéfique pour la survie des enfants mais aussi des mères, qui verront améliorer leur espérance de 

vie. L’amélioration des services de santé infantile permet à plus d’enfants de survivre (réduction du taux de 

mortalité infanto-juvenile) et conduit des couples à vouloir des familles moins nombreuses. L’espacement des 

naissances permet la prévention des grossesses non désirées et la prévention des besoins non satisfaits en matière 

contraceptive (+ de femmes ne souhaitant pas tomber enceintes n’utilisent aucune méthode moderne de 

contraception et sont à risque de grossesse non désirée).  

Somme toute, la RCA pourrait sans doute espérer bénéficier du dividende démographique à condition de revoir ses 

politiques propices à une modification de la structure par âge (revoir la politique de planning familial) pour réduire 

le taux de dépendance. Elle devrait aussi mettre en place des politiques et programmes de promotion d’emploi, 

d’auto-emploi à travers des formations professionnelles et encourager l’entreprenariat à même de résorber le stock 

de main d’œuvre. Les bénéfices du dividende démographique en dépendent, surtout des politiques économiques, et 

en particulier de la capacité à mobiliser l’épargne nationale. Ceci dit, tout effort pour maîtriser la fécondité aura des 

impacts positifs au niveau des ménages et des conséquences favorables à long terme, non seulement économiques 

mais aussi environnementales. 

Les Tigres asiatiques ont su profiter du dividende démographique parce qu'ils ont investi massivement et 

longuement dans l'éducation et la planification familiale. En outre ils ont mené des réformes et pris des initiatives 

économiques nécessaires en intégrant avec succès les femmes dans le marché du travail.  

CCOONNCCLLUUSSIIOONN  

La RCA pourrait sans doute espérer bénéficier du dividende démographique à condition de mettre en place des 

politiques propices à une modification de structure par âge (revoir la politique de planning familial) pour réduire le 

taux de dépendance. Elle devrait beaucoup investir dans l’éducation surtout encourager la scolarisation des filles au 

niveau secondaire et universitaire ; développer l’enseignement technique et professionnel en adéquation au marché 

de l’emploi ; encourager et accompagner l’entreprenariat des jeunes tout en maintenant la sécurité te situation 

sécuritaire du pays. Car la production du dividende démographique en dépend.  

La RCA, à l’instar de bien d’autres pays africains, n’ayant pas fait ce progrès similaires devraient recourir 

nécessairement aux trois investissements clés qui sont : 

1) La survie des enfants (1 enfant sur 10 meurt avant l’âge de 5 ans). L’amélioration des services de santé 

infantile permet à plus d’enfants de survivre et conduit des couples à vouloir des familles moins 

nombreuses. 

2) L’espacement des naissances est la prévention des grossesses non désirées (+ de 50% des femmes qui ne 

souhaitent pas tomber enceintes n’utilisent aucune méthode moderne de contraception et sont à risque de 

grossesse non désirée. L’accroissement des investissements dans la PF permettra d’éviter les grossesses non 

désirées et entrainera la diminution du nombre de naissance par femme. 

3) L’éducation des filles (seule 1 fille sur 3 est scolarisée dans le secondaire). La scolarisation fait retarder 

l’âge du mariage, les grossesses précoces et permet d’avoir des familles en meilleure santé. 

Ces investissements se traduisent pas la baisse de la fécondité et de la mortalité et permettent l’évolution de la 

structure de la population ouvrant ainsi une fenêtre d’opportunité favorisant l’accélération de la croissance 



économique. La baisse de la fécondité est le principal facteur des changements de la structure par âge d’une 

population, et donc du taux de dépendance qui est un indicateur de la proportion d’inactifs dans la population 
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